
REPORTER, WEB MARKETER 
OU PSYCHOLOGUE, LES 
“NOMADES DIGITAUX” 
TRAVAILLENT À DISTANCE, 
À LEUR RYTHME, FACE À 
DES PAYSAGES SOMPTUEUX, 
UNIQUEMENT DÉPENDANTS DE 
LA CAPACITÉ DE LA BATTERIE 
DE LEUR ORDINATEUR ET DE 
LA CONNEXION À INTERNET. 

T ravailler de 8 à 17 h, 5 jours par 

semaine, asservi à un patron et 

enfermé dans un bureau�? Jamais�! Les 

digital nomads trainent leur backpack et leur 

ordinateur autour du globe, là où le vent de la 

curiosité les mène. Capables de gagner leur 

vie grâce à un boulot numérique, ils sont à la 

fois travailleurs et voyageurs au long cours. 

Jonathan Bradfer et Pascale Sury sont les 

plus médiatisés des digital nomads belges. 

Le premier n’est autre qu’un journaliste télé 

bien connu de la RTBF, en congé sabbatique. 

La seconde est son épouse, photographe 

dotée d’un grand appétit pour les projets 

positifs, les personnes en transition, les 

modes de vie plus sains et les beautés de la 

planète. Après un an autour du monde, une 

vingtaine de régions visitées, leur aventure 

du nomadisme digital ne fait que commencer. 

Le 30 avril dernier, ils sont repartis, cette fois 

en direction du continent américain, pour 

7 mois, avant de poursuivre durant 3 ans leur 

exploration des autres continents. 

Larguer les amarres
Pour qui veut larguer les amarres, inutile de 

s’encombrer. Voilà deux ans, ils ont vendu 

tous leurs biens, de la maison à la voiture, en 

passant par la machine à laver. Liquidé, le port 

d’attache belge. De quoi être libre et arpenter 

le monde, caméra sous le bras, à la rencontre 

de celles et ceux qui créent un futur positif.

DIGITAL NOMADES

Travailleur 
indépendant 
et voyageur
au long cours


